
Une année 2015 mitigée en France pour 
les requins pèlerins

54 % des observations ont eu lieu en 
avril. 69 % des requins ont également 
été observés durant ce mois, ce pic 
étant lié au signalement d’un groupe 
d’une quarantaine d’individus au large 
de Marseille. Les rencontres avec les 
pèlerins se sont faites beaucoup plus 
rares dès le mois de mai et ce jusqu’à la 
fin de la saison en septembre, avec en 
moyenne 7 individus vus chaque mois.

116 signalements avaient été reçus en 
2014 contre seulement 78 cette année.
Et comme en 2014, les requins pèlerins 
ont montré le bout de leur aileron tôt 
dans la saison, dès le début du mois 
d’avril.
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Nombre et localisation des signalements de requins 
pèlerins en Méditerranée de janvier à décembre 2015

Nombre et localisation des signalements de requins pèlerins 
en Manche et en Atlantique de janvier à décembre 2015

Nombre de requins et de signalements en 2015

PèlerINfo
La lettre d'information du requin pèlerin

Si les pèlerins ont été peu observés cette année dans les eaux françaises, ils se 
sont donnés rendez-vous ailleurs en Europe. Pour les écossais, 2015 fut l’année 
des records avec 321 pèlerins signalés contre 142 en 2014 et la présence d’un 
groupe de 40 individus !
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En bref ...

Au large des Côtes-d’Armor, aux 
Triagoz, un requin pèlerin de 6 mètres 
a été observé par 50 mètres de fond le 
7 septembre. Les plongeurs en gardent 
un souvenir mémorable, il s’agit d’une 
rencontre exceptionnelle !

En cette fin d’année, si vous souhaitez 
nous aider à mener à bien nos 
programmes de recherche sur le requin 
pèlerin, n’hésitez pas à faire un don à 
l’APECS. Retrouvez toutes les 
informations pratiques sur notre site 
Internet : www.asso-apecs.org

Soutenez l’APECS, 
faites un don !

Un requin pèlerin pêché 
en Australie

Une observation en 
plongée

Cette capture accidentelle est une 
première depuis les années 1930. 
Pêché au large des côtes de Portland, 
le requin mâle mesurait 6,5 mètres et 
pesait près de 3,5 tonnes. L’animal a 
été donné au musée Victoria à 
Melbourne pour des recherches 
scientifiques. Sa tête a également été 
scannée pour réaliser un modèle 3D et 
le faire découvrir au public.



Le requin pèlerin a été pêché un peu partout dans le monde durant plus de 200 ans. Son comportement indolent ainsi 
que sa tendance à passer du temps en surface et près des côtes, en ont fait une ressource facilement accessible.

Du temps où l’on pêchait le requin pèlerin en Bretagne

Une pêcherie artisanale a débuté en 1942 pendant la guerre sur la côte sud de la Bretagne. Le requin pèlerin est alors 
devenu la base de toute une économie de subsistance. L’huile extraite de son foie servait à confectionner des lampes de 
fortune ou du savon en la mélangeant à de la soude caustique. Elle était également utilisée pour la friture malgré son 
odeur nauséabonde. La chair était parfois consommée et les déchets servaient d’engrais pour les terres agricoles.

Après la guerre, cette pêche s’est 
transformée en complément de revenus 
et s’est poursuivie jusqu’au début des 
années 1960. L’année 1957 marque le 
début d’une pêcherie un peu plus 
industrielle avec l’armement de deux 
bateaux concarnois avec des canons 
lance-harpons par la Société Française 
et Industrielle Maritime (SFIM), unité de 
production de farines de poisson. 
L’exploitation a duré une trentaine 
d’années, le dernier harponnage en 
Bretagne datant de mai 1990.

Concarneau, 7 mai 1959 : 11 requins capturés le même jour par un seul bateau (coll. G. Scoazec) 

La pêche volontaire est aujourd’hui 
complètement arrêtée mais l’espèce n’en reste 
pas moins vulnérable et menacée (cf. PèlerINfo 
n°7). Des requins pèlerins sont en effet chaque 
année victimes de captures accidentelles ou de 
collisions.

Gros plan sur le canon lance-harpon du 
navire Tom Souville (aujourd’hui démantelé) 

Bien qu’il soit très difficile d’obtenir des 
renseignements sur cette petite pêcherie 
marginale, il semble que la raréfaction de 
l’espèce soit un des facteurs à l’origine de son 
abandon. Alors qu’une centaine de requins 
pèlerins étaient débarqués par saison dans les 
années 1960 (Gautier 1960), les captures 
étaient devenues anecdotiques à la fin des 
années 1980 (Camenen 1991).

Le Tom Souville débarquant un requin pèlerin, 
1990
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Une espèce autrefois
exploitée
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